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A V I S
Ifà tous lès Français qui font en .

  — — v---------------------------------- >,

' Q  ■* ' ...* ■■
V ^ U o i q u 1 abfens depuis lo n g -te m s  de notre Patrie co m m u n e, quoique 

fixés pour la plupart par des circonftances de p ofit ion , dans celle qui 

nous a accueillis &  où nous v iv o n s  m ain te n a n t, un fentiment inném
d’ intérêt pour le fol qui nous a v u  n a ître ,  d 'attachem ent &  de folli- 

citude pour les Parens &  les amis que nous y  a von s lailTés, tous ces 

m otifs  réunis nous ont fo u ven t reportés au milieu de nos frères par 

nos v œ u x  &  nos fouvenirs, C 'e ft  ce fentiment indeftruétible q u 'e x ­

prime le dernier foupir de tout homme qui m eyrt loin de fa P atr ie ,  

dulces moriens reminifciiur Argos: M ais depuis qu'une révolution du plus

grand intérêt fixe les regards &  l 'attention de toute l 'E urope fur ce  

qui fe paflfe en F r a n c e ,  il n’y  a pas de Français  épars fur la furface du 

globe qui n’ éprouven t les plus v iv e s  &  les, plus tendres émotions au 

récit de tout ce qui s’opère pour la reftauration de la Patrie. Il n 'y  

en a aucun qui n’enVie à fes frères l 'avantage précieux d’avoir  pu c o n ­

courir fur les l ieux  mêmes au triomphe de la liberté fur le defpotifm e, 

&  à la conquête des droits naturels &  imprefcriptibles de l’ homme t 

envahis depuis fi Iongtems par la tyrannie m iniftërielîe avilis par la 

baiTefie <& l’ infolence des fubalternes fans nombre qu’elle  em ployoit  

pour les fouler aux  pieds. C e  n'eft que par des facrifices que la N a ­

tion les a r e c o u v r i s ,  ce s  droits facré s ,  &  qu’ elle a repris la dignité 

qui lui co n vien t.*  N ’a y a n t  pii offrir celui de notre fang pour c im enter 

ce grand œ u v r e ,  il ne nous refte que de prouver notre  zèle  à concou ­

rir p a r  une offrande quelconque à la  liquidation des dettes de l ’ Etat,
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L a n^fcre ne p eut être env ifagée  que c o m m e  le denier de la v e u v e , 

que com m e une goutte  d'eau verfée  dans l’o cé an , en comparaifon du 

réfultat immenfe des contributions patriotiques déjà e n v o y é e s  de toutes 

p a rt;  mais „du moins nous prouverons par là à notre M ère c o m m u n e ,  

que quoi qti’é lo ignés de fon S e in ,  privés d esa g rém en s  &  des jouifiances 

qu’elle offre à c e u x  qu’elle y  a re ten u s,  les liens du fentiment que nos 

cœ urs lui ont confacré en naiffant,  nous y  attachent toujours &  ne 

fe rompront jamais. T e l  eft le m o tif  de la contribution vo lon taire  

que le  patriotifm e nous a prefcrite  à l’ époque intéreffante du 14. Ju illet ,  

qui v ient d’être folemnifée en F ra n ce  de la manière la plus éclatante 

&  la plus augufte. C e t t e  circulaire n’eft point une in vitation  à nos 

co m p atrio tes  de fe fouvenir  qu’ ils font Français. C e  feroit une in­

ju r e  d ’imaginer qu’ ils aient befoin d’être follicités pour manifefter le fern- 

tim ent de patriotifm e qui les enflamme. N o u s  n’ avons voûlu  que les 

a v e r t ir  qu’ il y  a une contribution patriotique volontaire  ouverte chez 

Mr. Berneaux banquier en cette  v i l le ,  qu’elle  fe remplit avec  l ’em* 

prefiem ent qui caraétérife notre N a t io n  &  que le m ontant en fera 

e n v o y é  prefenté  à l’ A flem blée  N ation ale  au nom de tous les Frai*?* 

çais qui habitent la P o lo gn e.
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